
 

lleess  vviilllleess  dduurraabblleess  oonntt--eelllleess  uunn  aavveenniirr  ??  

 

Le terme de ville durable bénéficie d’un a priori favorable, peut-être parce qu’il correspond à une évocation plutôt positive. 

Il s’apparente à des considérations environnementales atténuant d’autres enjeux (sociaux, culturels économiques, santé publique) comme les aspects participatifs. 

Il semblerait que cette notion reste associée à une ville tendue vers la recherche d’un équilibre comptable de ses ressources, une ville économe ; une approche 
unidimensionnelle, restrictive ; celle d’une ville tronquée ?  

Il apparaît aussi que cette notion renvoie à une définition encore floue de la conception de la ville, une vision atteinte d’une certaine forme de myopie ; une 
représentation en manque de consistance, en déficit d’originalité, en perte d’innovation ; celle du défaut de l’audace ? 

Les projets de ville durable misent souvent sur des aspects de la logistique urbaine, notamment la valorisation des déchets, la gestion de l’eau respectueuse de 
l’environnement, des espaces verts respectueux de la biodiversité, la gestion de l’énergie, la mobilité ; toute chose où l’humain reste absent, une ville évanescente 
en quête d’un cadre stable où puissent se vivre des relations sociales riches et s’épanouir ceux qui sont dénommés les habitants, les visiteurs, les résidents, les 
travailleurs, les usagers, les oisifs ou les flâneurs ; celle d’une ville désincarnée ? 

Alors, la ville durable n’est-elle que la construction structurée d’un nouveau discours sur la ville masquant l’inconséquence de choix effectués en matière 
d’aménagement urbain ? Qu’une forme actuelle de la représentation de la fragmentation urbaine et sociale ? Ou la quête inédite d’une utopie originale à 
conquérir ? 

Une expression actuelle cherchant à rassembler en une même vision idéalisée toutes les améliorations qu'il est possible d'imaginer pour réaliser les conditions 
rêvées du bien-être en ville ? 

Un point de rencontre entre l'art de construire des bâtiments supposés durables et l'ambition illusoire de gérer sereinement une ville dans le temps et dans la 
durée ? 

Faut-il rappeler que des pensées sans contenus sont vides, des intuitions sans concepts aveugles (Emmanuel Kant). 

 

Venons en parler, confronter nos points de vue, échanger, faire du bruit et ramdamer. 

 

Rendez-vous le mardi 11 octobre 2011 à 19 heures (pétantes) à l’Axotel - 12 rue Marc-Antoine Petit – Lyon 69002. 

 

En présence de plusieurs grands témoins : Sophie David (Tekhné), Bruno Dumetier (Dumetier Design) Bruno Lebuhotel (Katene), Patrick Miton (Soho). 

De membres d’organisations professionnelles et associatives (ACAD, ARA-SFU, ARADEL, CICF, VAD). 

Et vous. 
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